J'étais abasourdie, puis consternee par les rites du silence, de la clandestinite et de la culpabilite
qui accompagnaient desormais cette épreuve mensuelle. Les serviettes hygiéniques devaient étre
lavees et mises a tremper la nuit dans un pot de chambre que l'on cachait dans un coin du patio.
Personne ne devait tomber dessus, c’eit ete la pire des hontes. Et il fallait une planque et des
ruses de Sioux pour les mettre discretement a secher. Mais de quoi les filles éetaient-elles donc

coupables ? La question me minait.
Extrait d’« Une farouche liberté » de Gisele Halimi avec Annick Cojean.

LES REGLES NE DEVRAIENT PAS ETRE TABOU.
UN POINT, CEST TOUT.
ALORS ON EN PARLE DANS TON COLLEGE CETTE SEMAINE
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